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L'HOTEL "DES VENTES 
Pourquel II va disparaîtra. — L'embellissement 

de la ville l'exige et personne ne regrettera 
cette vieille construction 

N o u s annoncions , il y a quelques jours , que 
l'Hôtel des Vente s déménagea i t pour aller se fixer 
a u numéro 20 de la rue Nain , dans un ancien café 
qui eut son heure de célébrité. On sait que ce vieil 
immeuble , qui fut l ong temps le rendez-vous des 
o is i f s et des amateurs d'antiquités en quête d'une 
occas ion , est condamné à une destruction pro
chaine . Ainsi l 'exigent l ' embel l i s sement de la ville 
et surtout le d é g a g e m e n t nécessaire du futur 
Hôtel de Vil le qui sera complètement isolé de tous 
les immeubles vois ins . 

Sur son emplacement sera percée une large rue 
de quinze mètres de largeur s'étemlant derrière la 
tour du nouvel édifice et reliant la rue Neuve à la 
rue du Château. Cette voie, non encore bapt isée , 
aura une grande uti l i té , en ce sens qu'el le détour
nera à son profit une grande partie de la circula
tion qui se fait par la Grande Place. L e s piétons 
• t voitures se trouvant rue Neuve et devant se ren
dre directement dans le quartier des Halles et au-
de là auront intérêt a l'emprunter. Mais cette rue 
servira surtout aux voitures des c o r t è g e s nuptiaux 
qui pourront arriver à l'Hôtel de Vil le d'un côté et 
e n sortir d'un autre sans être ob l igées de faire 
demi-tour. 

L'Hôtel des Vente s , qui vient de fermer s e s por
t e s , avait été bâti sur un terrain dépendant de l'hô
pital Sainte-El isabeth, fondé à la fin du XV* siè
c l e par Isabeau de Roubaix e t dont n o u s avons 
rappelé l 'histoire, il y a un an. Après la Révolu 
t ion, les Hospices , qui étaient propriétaires de c e 
terrain, d'une contenance de 8 ares 43 centiares , 
l 'arrentèrent, c'est à dire qu' i ls le louèrent pour 00 
années , suivant un bail emphytéot ique du 27 fé
vrier 1809, pour le prix annuel de 60 francs 20. 
Le droit à ce bail, qui n'expitera que le 27 février 
prochain, appartient actuel lement h Mme veuve 
Ficquet , mais un accord est intervenu aux termes 
duquel l ' immeuble sera mi s a la disposit ion de la 
Vi l le deux moi s plutôt, soit le 1er janvier pro
chain . 

On n'a pas oubl ié l es condit ions dans lesquel les 
la Ville est devenue propriétaire, à partir de cette 
date, de l'Hôtel des Ventes . Il y a trois ans , un 
échange de propriétés a été conclu entre e l le et 
l 'Administrat ion des Hospices . L a Ville a cédé 
aux Hospices le terrain et les construct ions de 
l'Hôtcl-Dicu actuel. El le a reçu en échange : 
i* le terrain et les construct ions du vieil hospice , 
rue de l 'Hospice ; 2° le terrain et les construct ions 
de l'Hôtel des Ventes et de s e s annexes , 3 , 5 et 
Sbis, rue Neuve ; 3 0 le terrain et la maison vica-
riale qui fait l 'angle de la rue du Curé et du con
tour Saint-Martin. 

Avec l'Hôtel des Vente s , c 'est un coin du vieux 
Roubaix qui va disparaître. Mais c o m m e , au point 
d e vue architectural, il n'a aucune valeur, qu'il 
ne rappelle aucun souvenir particulier et qu'a 
sa place nous aurons une belle rue mettant en 
valeur le superbe Hôtel de Ville qui s'élève, il n'est 
personne , pensons -nous , qui le regrettera. 

U N D O N DE 10 000 F R A N C S A L ' H O P I T A L 
D E LA F R A T E R N I T E . — M. G e o r g e s Allart e t 
M m e Saint-Allart, l es deux enfants de M. et Mme 
L é o n Allart, décédés , v iennent de faire parvenir 
à la Mairie, une s o m m e de 10.000 francs, pour la 
fondation d'un lit a l'Hôpital de « La Fraternité ». 
Cette nouvel le l ibéralité élèle à la s o m m e de 
30.000 francs, la souscript ion consent ie pour le 
nouvel Hôpital par la famille Léon Allart. 

D A N S L E S P O S T E S . — M. Debort , surnumé
raire à Paris (bureau 16) est n o m m é surnumérai
re à Roubaix-principal . 

L E S C O N F E R E N C E S D E S F A M I L L E S A 
L ' Œ U V R E D I O C E S A I N E . — C'est avec un véri
table intérêt que nous avons entendu jeudi , M. 
l'abbé Grenon, professeur au Col lège de Roubaix. 
L e sujet traité était 1 Une journée d'élection à 
P o m p é ! ». Pendant deux heures , l ' éminent confé
r e r ter sut captiver son auditoire par sa parole 
c laire, a i sée , à laquelle il jo igni t la science sûre 
e t profonde d'un spécial is te ; il sut faire revivre les 
imposantes ruines de la ville s inistrée , au mil ieu 
desque l l e s il nous conduis i t , reconst i tuant et dé
s i g n a n t les nombreuses habitat ions et les divers 
t emples , auss i bien que l'aurait fait un Pompé ien 
de cette époque. 

Après avoir décrit dans l e s moindres détai ls une 
m a i s o n pompéienne , il nous fit faire conna i s sance 
avec P a n s a , candidat aux élect ions . Vêtu de sa 
t o g e , qu'un esc lave , chargé spécia lement de cet 
office, avait s o i g n e u s e m e n t p l i s sée . Pansa reçoit 
d e bonne heure s e s c l ients , qui viennent lui assurer 
s o n é lect ion, puis il se rend au Forum, où sont pla
cardées de s a fâches é lectorales , parle a l'un et à 
l'autre, et leur promet des récompenses et de s j eux , 
s ' i l s lui donnent leurs voix. Il se dir ige en su i t e au 
temple de Jupiter, a s s i s te au sacrifice offert au dieu 
pour obtenir de lui la victoire. Il retourne alors chez 
lui prendre le • Praudium », le petit déjeuner. 

D a n s une seconde partie, l 'orateur n o u s présente 
Lucia , la femme du candidat , et e n profite pour 
a o u s faire une belle descript ion du c o s t u m e qu'el le 
aorte. Apres le repas , Lucia se retire à la c a m p a g n e 
• ù l'on découvre au loin N a p l e s et le Vésuve . P e n 
dant ce t e m p s . P a n s a est retourné à ses affaires ; 
de nouveau il va au Forum, se rendre compte par 
lu i -même du résultat du vote , et pour ca lmer son 

1 énervement , il se rend aux bains . En sortant de s 
thermes , il apprend qu'il e s t élu. Il reçoit l es féli
c i ta t ions de s e s amis et les invite tous à un gran
d i s s i m e banquet , dont ils ne sortiront qu'après 
farce l ibat ions et dans un état complet d'ivresse. 

Cette conférence a été une véritable résurrection 
d e la vil le de Pompéï , enseve l ie sous des couches 
Superposées de cendres et de lave de l 'éruption du 
Vésuve de 79. L e s intermèdes ont été remplis par 
If . l 'abbé Delporte , confrère du conférencier, qui 
a très habi lement interprété que lques morceaux de 
chant et de mus ique . 

L 'ŒUVRE D E S R E L I G I E U S E S D U S A I N T -
• A U V E U R . — Les re l ig ieuses du Saint-Sauveur, 
ai a imées à Roubaix dans la c la s se ouvrière, ont 
Continué, pendant l'année 1007 qui s'achève, à se 
dévouer auprès des malades pauvres , dont e l l e s 
• o n t la providence. Voici à ce propos de s chiffres 
qui ont , leur éjoquence. 

Au cours de l 'année, e l l e s ont p as sé 1258 nui ts , 
an chevet de s pauvres . L'œuvre du « Prêt du 
l i n g e », qu'e l les d ir igent , a fourni aux m ê m e s 
m a l a d e s 171 l i ts c o m p l e t s et 24.085 p ièces de l inge , 
draps, ta ies d'oreiller, c h e m i s e s , camiso l e s , bon
n e t s et fichus. 

U n e oeuvre qui donne de parei ls résul tats se 
recommande e l le -même. C'est pourquoi la charité 
de s cathol iques roubais iens ne m a n q u e jamai s de 
l 'encourager avec généros i té . 

L I NOYE D U QUAI D E W A T T R E L O S — S o n 
Mantl té établi». — Le cadavre du malheureux retiré 
d u canal , mardi mat in , quai de Wattrelos , a enfin 
é t é reconnu dans la mat inée de jeudi , grâce au si
g n a l e m e n t que le • Journal de Roubaix » en a pu
blié hier, pour la seconde fois . C'est un h o m m e de 
pe ine , A lphonse Vandoorme , cél ibataire, surnom
m é « Drincourt », locataire de l 'es taminet de M. 
L a m p e - T a s s a r t , Grande-Rue , 449. et qui est or ig i 
naire de C o y g h e m , où il e s t né , le 16 août 1855 ; 
Vandoorme était occupé depuis p lus i eurs a n n é e s 
d a n s le m a g a s i n de MM. Allart , R o u s s e a u et Cie , 
s i tué sent ier du Pétro le , quartier du Laboureur , à 
Wattrelos . L e lundi a décembre dernier, il avait 
touché, au s i è g e d 'une c o m p a g n i e d 'assurance , l a 
s o m m e de u fr. 25, montant tr imestrie l d'une rente 
v iagère à laquel le il avait droit d e p u i s qu'il ava i t 
été brûlé aux jambes dans une fonderie. E n pos
s e s s i o n de cet argent , Vandoorme oubl ia de s e ren
dra M travail e t s e mi t à boire le lundi après-midi , ' 

• puis le mardi, à tel point , que lorsqu'i l se présenta 
le l endemain , 4 décembre, au m a g a s i n , on lui re
mit son livret. Alors le malheureux rentra à son 
l o g e m e n t , qu'il quitta définit ivement, vers midi , en 
passant par l'entrée particulière. Le cabarctier, 
à qui il était redevable d'une somme de 37 francs, 
ne l'a plus revu depuis . On s'aperçut après s o n 
départ, qu' indépendamment de son complet en ve
lours Vandoorme avait emporté le pantalon et le 
g i l e t qu'il portait le dimanche. C'est de ces vête
ments qu'il était revêtu quand on l'a retrouvé dans 
le canal. On ne sait ce qu'il a fait des autres . L 'ou
vrier a éga lement emporté son titre de rente qu'on 
n'a pas retrouvé chez l u i ; il aurait déclaré à un 
ami qu'il avait l ' intention d'aller le vendre à Lil le . 

On ne sait à quelle date remonte exactement la 
mort de Vandoorme, qu'on attribue à une chute 
accidentel le dans le canal , due à l ' ivresse ou à un 
suicide amené par la misère . M. Lampe , le lo
geur , s'est rendu lu i -même jeudi mat in à la m o r g u e , 
où il a formellement reconnu le cadavre et les vê
tements . Il s'est ensui te rendu au commissair iat 
du 5e arrondissement , pour en faire la déclaration 
à M. Grimaldi. U n frère du noyé habite actuel le
ment Espicrres , rue du Marais. 

UN R U S S E QUI A FAIM. — Jeudi vers l u i * 
heures et quart du mat in , passai t rue des C h a m p s , 
conduisant sa voiturctte , M. Joseph Verdonck, 
porteur de pains de la coopérative t L a Consom
mation », qui a son s i è g e rue Saint-André. Au m o 
ment où il se trouvait chez un cl ient , il aperçut 
soudain par la fenêtre, un individu qui dérobait sur 
sa voiture un pain de trois l ivres. M. Verdonck 
sortit en criant : Au voleur ! et se mit à sa pour
suite , du côté de la rue du Grand-Chemin. L'agent 
de police, Joseph Carrette, passai t à ce moment de 
ce côté. Entendant les cris, il remonta la rue des 
C h a m p s , et à sa vue, le fugitif tourna la l u e Jules-
Dérégnaucourt . Il n'avait pas fait cent pas dans 
cette dernière rue que l 'agent Henri Leclcrcq, de 
p a s s a g e à cet endroit , lui mettait la main au col
let. 

L' inculpé a été condui t auss i tôt au commissar ia t 
de police du 1er arrondissement , et interrogé par 
M. Lâché , commissa ire . C'est un sujet russe , nom
m é Alexandre Weller, 34 ans , or ig inaire de ftiélos-
tok, e t qui demeurait rue du Chemin de-Fer , 67. 
11 exerce la profess ion de tourneur en fer. Weller a 
déclaré que la faim l'avait poussé à commettre ce 
larcin. 

G R I È V E M E N T B L E S S E PAR U N E B A L L E 
DE R E V O L V E R . — l -n ouvrier mouleur , M. Henri 
Bet tcns , 24 ans , demeurant rue de la Conférence , 
72, s 'est b lessé gr i èvement mercredi , vers trois 
heures de l 'après-midi , en nettoyant chez lui, son 
revolver. 

Voulant enlever le barillet de l 'arme, le jeune 
h o m m e qai tenait le canon dans la main g a u c h e , 
releva, dit-il , le chien avec la droite. Mais soudain 
cette pièce s 'échappant , retomba sur une balle 
que par mégarde , M. Bec tens avait la i s sée dans le 
barillet. L a balle traversa l'index g a u c h e à hau
teur de l'articulation de la première et de la se
conde p h a l a n g e s , brisant l 'os et déchirant l es 
chairs , puis alla se perdre dans un mur vois in . 

M. le docteur Deburhy a donné des so ins au b les 
sé ; il craint que l 'amputation des deux premières 
pha langes ne devienne nécessa ire . 

P I A N O S I M P L E X . — Mervei l leuse nouveauté . 
se joue à la main c o m m e un piano ordinaire, et à 
pédales , c o m m e le Simplcx . Maison S C R É P E L , 
138 b i s , Grande-Rue, Roubaix. 655-4 

U N CAMION D A N S U N E V I T R I N E . — Jeudi 
soir, vers six heures , un camion de la m a i s o n de 
c a m i o n n a g e de M. Victor Bul teau , rue du Col
l ège , passai t Grande-Place se dir iceant vers la 
rue N e u v e , lorsque, emporté par l.v r>cn»o, il vint 
se jeter dans la vitrine de débit de tabacs tenu 
par M. Dufermont . 11 n'y a pas eu d'accident de 
personne. U n grand carreau de vitre a été brisé. 

LA V O I T U R E 14 16 H P. D A R R A C Q , est sans 
contesto le grand succùs de la saison 11HI8. C'est, 
e-i outre , au point do vuo do la consommation le 
type do châssis le plus économique mis sur lo 
marché. 3y.39ô'l 

LA F R A U D E DU C A F É . — Hier, à huit heures 
et quart du mat in , près de la e Barrière du Hut in », 
deux douaniers de la br igade mobi le du Pont-
R o u g e , MM. A u g u s t e Oclemer et Henri I îerquct , 
préposés , ont arrêté un marchand de journaux, 
Jul ien V a n s c h o o r i s s c , 23 ans , né et domici l ié à 
Roubaix , rue de Tourco ing . Cet h o m m e était por
teur de dix kilos de café vert de contrebande, va
leur 30 francs , qu'il d iss imulai t sous des journaux 
d a n s une sacoche e n cuir . Il à été conduit à Li l le 
dans la journée. 

ORFEVRERIE, ARTICLES POUR CADEAUX. 
Mme KESSELER, 26, ruo de la Care, Roubaix. 
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MAIN M U T I L E E . — U n mécanic ien de l'ate
lier de construct ion de M. E. VVattelle, à Lannoy , 
M. Clovis D e s m e d t , demeurant rue de l'Avenir, 
à E s t a i m b o u r g , était occupé aux travaux d'un 
puits artés ien, à la brasserie de M. Isncr, rue du 
Ti l leu l , 121, quand par suite de la rupture d'une 
corde, il eut la main droite compr imée entre l e s 
t iges du forage et le corps de pompe. 

M. le docteur Caudmont a constaté l 'écrasement 
de la main avec pla ies mul t ip les dont la princi
pale à la base du pouce, plaie transversale large et 
profonde jusqu'à l'os avec sect ion de l'aducteur du 
pouce ayant nécess i t é de n o m b r e u s e s sutures . Le 
praticien a déclaré ne pouvoir se prononcer sur les 
sui tes de l'accident avant deux moi s . 

U N V E R R E DE S A N T E . — L a société de méde
c ine de Par i s , qui compte parmi ses membres la 
plupart de nos sommités médicales, v ient après une 
discussion des plus instruct ives , de déclarer for
mel lement que l'usage d'il v in de bonne qual i té , 
prie e n q u a n t i t é Taisonnablo no pouvai t qu'être 
ut i le e t sa luta ire à la santé . La cause est donc dé
finit ivement entendue e t nous savons m a i n t e n a n t 
que chaque verre de « D u h o n n e t » que nous 
absorbons, nous assure un jour de santé . 39586J 

D O I C T E C R A S E . — M. Adonis Régn ier , direc
teur de la Société des V i d a n g e s Inodores , rue 
Saint-Hubert , tenait un cheval que l'on tondait et 
qui était , pour cela , attaché à un pilier au m o y e n 
d'une corde. Mais celle-ci s'étant dénouée , M. Ré
gnier voulut la rattacher. Le cheval ayant reculé 
très brusquement , le directeur eut le m é d i u s g a u 
che écrasé contre le pilier. 

M. le docteur Parment ier a constaté une plaie 
d'une telle gravité que l 'extrémité de la phalan-
g ine a dû être amputée immédiatement . Quarante 
jours de repos ont été prescrits au blessé . 

Alman«ch V E t t M O T ; almauach H A C H E T T E ; 
almanach D U D R A P E A U . E n v e n t e à la librairie 
du Journal de. Itoubaix. 38673 

LFJS A C C I D E N T S D U TRAVAIL. — Au peienage 
de MM. Allart, Rousseau et Cie, im ouvrier, M. Henri 
Lorea, 23 ans, rue de la Longue-Chemise, cour Han-
notte, a eu l'inoèz gauche comprimé par le plateau 
<f une machine à percer. Vingt jours de repos. Codeur 
Debuchy. — Un camionneur de MM. E . Vandecrux 
et fils, fabricants de produite chimiques, M. Jean Du-
tfieu, 31 an», demeurant au Hameau de la Papinerie, 
à Leers, a été brûlé »u pied droit par de l'acide sulfu-
rique provenant d'une tourie brisée. Vingt jours de re
pos. Docteur Tribo». — Un tisserand de M. Florimond 
WatttJ, fabricant, M. Justin Soudan, 63 an», rue Bt-
Jean, 23 ,a été légèrement blessé à langle interne de 
l'œil droit par un coup de navette. Quinze jours de 
repos. Docteur Deleeeeuillerie. — Un batteur de M. 
Daodoy-Lanselle et Cie, négociante en laines, M. Jo
seph Corselis, rue Dombasle, 5, a eu la main gauche 
comprimée entre deux cylindre» de «on métier. Quinze 
jour» de repos. Docteur Delahousae. — Un oorroyeur 
de M Peullet-Verdel, rue Daubenton, M. Eugène 
Stock 32 an», rue Daubenton, cour Vairwelden, s'est 
fait de» contusions au côté droit en tombant dans nn 
escalier. Quinze jours de repos. Docteur Montaigne. — 
Un tisserand do MM. François Roussel e t fil», fabri
cants M. César Lecomte, 39 an», rue L&fontaieie, 4, à 
Croix', »'est fait une forte eontnsion an talon droit en 
montant sur nn trottoir dans la cour de la fabrique. 
Oublie jour» oie repos. Docteur Barroyer. — A la 
TTiunnnrin • Union, Rotfbaix-Tourcoing », un conduc
teur de bière, M. Séraphin Merlevede, rue Boueher-
dVPerthes, 106, a été blessé à la main droite par la 
chute d'un fût vide. Quinze joursde repos. Docteur De-
Uttre. — A la filature de M. Etienne Motte et CV, 
mirso ignense , Mme Zoé Voet, 32 an» rue de Mous-
c r o V T H ^ r s e i » , a été blessée a la main droite par la 
bavure d'une bague de bobinot. Qunrae jours de repos. 
Docteur L e p l a t T - D a n . le même étalktaeement un bi-
• ^ T p r a s D e r Hanteon, 13 ans, ras a" Alger, « n r Abd-

el-Kaœr, 8, a été blessé i l'auriculaire droit par une 
corde de son métier. Vingt-cinq jours de repos. Doc
teur Bernard. — Un homme de peine de M. Deles-
pierre-Leman fils, camionneur. M. Henri Lejeune, ZI 
ans, rue de l'Ermitage, cour Billot, 21, a été blessé à la 
cuisse droite par ia chute o'une caisse. Vingt jours de 
repos. Docteur Lepers. 

ENTERREMENT OU VENDREDI 27 DECEMBRE. — 
M. Louis Loridau, dix heures, église Notre-Dame. 

C R O I X 
PRELIlMEMRN'T DR LAIT. — Jeudi matin; 

M. Jo!y, cfrtnmvmira <ie poli-ce. a efToctué divers pré
lèvements de lait qui ont été envoyés à la préfecture 
pour être fournis à l'analyse. 

W A S Q U E H A L 
L E S ACCIDENTS D U TRAVAIL. — M. !» doc

teur Barroyer a prescrit 8 jours de repos à M. Gaston 
Halluin, 26 ans, 21, rue de la Paniicrio, à Croix ouvrier 
de l'Energie Electrique, qui,, par suite d'un faux-pas, 
a ghsié, est tombé et s'est légèrement foui.; le pied 
gauche. Au mémo établissement, M. Alted Mor
tier, 18. rue des Jardins, à Croix, e^t tombé sur un 
tirant en Ici', en serrant une val\o sur les générateurs, 
et s'est l'ait au roté a n c h e , une forte, contusion. 8 jours 
de rejius. Docteur Barroyer. M. Henri Marivns, 
rue du Beau-Passage, homme de peine au service de 
MM VerlKimme et Deldique. négociants en dé.-het, rue 
Marcq-en-lJaniul, est ton.be dune caisse et s'est' fait 
fait une en;or«e au pied gauohe . 10 jours do repos. 
Docteur Lién.ird. 

L A N N O T 
LYS 

RÉUNION DU CONSEIL MUNICIPAL. — 
Le conseil municipal s'est réuni jeudi soir, à 6 heures, 
à la mairie, sous la présidence de M. Louis Uoutemy, 
maire. 

Quatorze conseillers «ont présents. — Absent,';. MM. 
DPLÇT.IH^C, Delannoy, Roger, Dransarl, Meurisse et 
Cornitle. 

Le procès-verbal de la dernière séance <st adopté. 
L'inspection ri's viande*. — M. le Préfet a avisé 

l'Administration municipale qu'il ne peut accepter la 
taxe de un centime par kilo pour l'importation des vian
des étrangères et celles provenant de la commune. Or, 
la taxe pour ces dernières est établie dans La commune 
à raison d'un demi-centime au kiio. 

L'assemblée décide de maintenir le chiffre de. n.n cen
time au kilo pour k s viandes do provenance étrangère 
et, afin de rester dans la légalité d'a-vorder l'abonne
ment aux bouchera de la ville pour l'inspection des 
viandes. 

OitpenMl ri' mnrchr*. — Tles devis ^ m r des travaux 
aux ôîilices communaux ayant été dépansés, il y o. lieu 
<ie prendre une délibération pour l'obtention do'dispen
ses de marchés. Il en est ainsi ordonné. 

L'érlnirni/r pul.Hr. — M. Locufier annonce quelques 
ao-.él'orat'ons prooharnes dans ce service, notamment 
à la route dte Touiller». 

L i ville sera éclairée pendant tonte la nuit, le 31 dé
cembre (rnvx'hain, à l'occasion de la nouvelle année. 

JM me '/" Frane-Boi». — M. le maire déclare avoir 
reçu une lettre d'un riverain se .pla^nant dVi mauvais 
état do cette voie, et demandant qu il y soit exécuta 
des travaux de viabilité. 

M, Bosrtenrjr dit que cette rue n'étant pas reconnue, 
l'Administrat^n ne peut prendre cette initiative. 

Néanmoins, il priera rsKent-wryer, M. Alloy. de 
dresser un devis établissant le coût des travaux à effec
tuer, lequel sera porté à !» connaissance des propriétai
re» riverains pour leur desiauuler s'ils consentirait ut à 
participer à la dépense. 

La séance publioue est levée à 6 lioures et demie, et 
l'ossemWco sii-/e à huis-clos pour l'examen de deman
des do vieillards ayant truit à l'asMstanee obligatoire 
et d'autres concernant les allocations a j x réservistes 
et aux territoriaux. 

T.F.-nL''AT< D"ADJtT>rCATIOXS. — Dos *rlju-
di-.at.ions ont eu lieu jouai soir à 4 heures, on La mairie. 
Jy,;i opérations étaient présidées par M. Locufier, 
adjoint. 

r.'itretl'n ri'* bâtiwl'nt» communaux pmir tr^i* cr?:* 
M p-ittit </,• 1909. — 1. Travaux de peinture et vitrerie : 
adjudicataire, M. Cracco; 2. Charpente ot nienuisrr.'o : 
cette adjudication échoit à M. Alfred Cnnduej 3. Ma
çonnerie: Mme Vve Joveneuux ost déclarée adjudica
taire. 

livrfnu ri' lnenfaifanrf. — Fourniture o'e nui 11 aux 
ii diL-wits durant l'année 1903. M. Os. ar Nileinbier est 
adjudicataire moyennant un rabais de 2 centimes 1/2 au 
kilop; sur la taxe de Lille. T 

T 0 U F F L E R S 
LIT! rON"cIF.,TL OOMMTW'AL se réunira en session 

«exiranrionairo à la manie le drmanefie 29 décembre, a 
onze heures et demie du matin. Ordre du jour: 1. Ap
probation de l'abaivnement des boneben; 2. Consul de 
prud'hommes: délibération; 3. Réaervistes-territorieux '• 
allocations, r e f i r e n t : 4. Confltitutiott d'iun fonds com
munal oV ché/nmfie: nomination d u c e Commission; 5. 
Examen de diverses demandes c?c pen-vons tic vieillards. 

La voil'.o 28 décembre, a huit heures un quart du 
soir, la C'oTir.ii'.'.ioc! n''jivriist: ttive du Bureau de bien
faisance se réunira en séance privée. 

L E E R S 
RÉSULTATS D'ADJUDICATIONS. — Jeudi soir, à stx 

heuie-. et -lemie, a ou lieu, a la Mairie, une adjudication 
pour la fourniture du pain et du cliarbun au Bureau 
de bienfaisance, eu 19"< 

i'our ia fourniture du pain, trots atmmlsslonnpirea se 
sont présentes. MU. Uelbroucq et Sprit oui ofïert un 
rabais de Q.W c. au kilogramme, sur la lave do i.nie, et 
U. Decaloime un raais de O.Oô c Le rabais n ayant pas 
été jugé suffisant, il a été procédé à un second tour; 
M. Dccajonne. seul soumissionnaire, a offert un rabais 
do 0.04 c. et a été ùfceJare adjudicataire. 

Pour la fourniture de charbon, u-n seul soumission
naire s est présenté. M Narclsea Dbulst. avec un rabais 
de 0 fr. 25 a lliectolitre sur le prix courant. U a ete 
déclare adjudicataire. 

UN INCENDIE. — Mercredi soir, vers huit heures, un 
Incendie a éclaté a l'étaâe de l'estaminet du •Progrès», 
tenu par Mme veuve Dtdhaye, a côté du nouveau Bu
reau des douane-s, près la frontière de Leers-Nord. 
Mme Delhayc se trouvait dans la salle d'estaminet avec 
ses deux filles, un Ue ses flLs, et quelques clients, lors
qu'elle entendit la chute d'un objet sur le planrhrr. 
Croyant que ce bruit était produit par le chat, elle n'y 
prêta pas autrement attention ; mais, bientôt, U lui 
sembla entendre un cri»itcment de ilammes. Elle se 
dirigea vers l'escalier: a peine la porte en «tait elle 
ouverte, que la fumée l'aveugla et elle dut se rotirer en 
hite Les secours furent rapidement organisés et, après 
une lieure d'efforts Intelligents des voisins et des doua
niers, on parvenait à se rendre martre du feu On sup
pose que l'incendie a éclaté par suite d'une fissure qui 
so trouvait A la cheminée au ras du plancher. Deux lits 
complets, quatntlté 6*erTets d'habillement et de linrrrie, 
sont brûlés. I.es dégâts, y compris ceux de l'immeuble, 
sont estimés environ 1.U00 francs. Il • a assurance. 

MORT SUBITE. — Mercredi, vers sept heures du soir, 
un domestique de la ferme Stock frères et soeurs, au 
Vert Itois, entrait a l'estaminet TJanlele. pro,s de la 
ferme; Il venait de demander une consommation lors
qu'il s'affaissa près du eoeaptoir. Relevé aussitôt et. 
malgré tous les soins qui lui furent prodigués, le mal
heureux no donna plus signe de vie. Il venait de suc
comber de la rupture d'un anévrtsme Le défunt. Dé
siré Wlllequct, était âgé de M ans. 

PARDESSUS ET COMPLETS 
f a i t s p e n d a n t l a morte-nainon 

Ne pas cônroudrd mm ^ n * f p Façon très noi»n»e. 
avec la confection 3 v J l l a Tissus 1M qaa.'.tè-

M" PAI !.. 1 3 , rue <la S r e - A r c m b a i i l t , Ml l e . 
On peut s'adresser r 

s r c - o t r c i i K r è t u i i , •.•<•«-. 
de la Gare, Rouh.tit. 

HRI 

W A T T R E L O S 
R E C E N S E M E N T DES C H E V A U X ET D E S PI-

GEON'IS VOYAiG HURS. — Il est rappelé aux proprié
taires, que les déclarations de chevaux et des pigeons 
voyageurs doivent être faites à la mairie, avant le 31 
courant, dernier délai. 

A < LA GAULOISE ». — La société de gymnastique 
c La Gauloise » donnera son banquet annuel dimanche 
prochain, 29 courant, à 2 heures, au siège de la société, 
café Varaese, Grande Place. 

LA FBAUTJIE. — MM. Delemer Auguste et Becquet 
Henri, préposes des Douanes, à Boubaix, étant de ser
vice 4 la carrière Hutin, ont arrêté Julien Vandioo-
nste , 23 ans, marohand de journaux^ né et domicilié à 
Roubaix, rue de Tourcoing, 160, qui était porteur de 
10 kilos de café vert, valeur 30 francs. 

Le cous-brigadier Dumoulin Henri et le préposé des 
douanes Lourent Arthur, de la brigade de fioubaix-
Gaïu-ctie, ont arnêté Parent Fernand. 18 ans. rattacheur, 
né à Tourcoing, domicilié à Roubaix, rue des Longues-
Haies, cour Rondelle, qui était porteur de 60 boite» 
d allumettes, d'une valeur de 20 francs 70. 

— MM. Formez Louis, Stemperaert Pierre et Fon
taine Achille, proposés des Douanes, de Tourcoing-Mo
bile, étant de service au sentier Sqnedrn, ont arrêté 
Auguste Verstcaete, 14 ans, appréteur, né et domicilié 
à Roubaix, rue de Tourcoing, cour .Saint-Louis, 3, qui 
était nanti de café vert d'une valeur de 18 francs. 

— M.M. Ciattoni Antoine et Itanras Jean, préposés 
des douanes de la rue de Leer», étant de service dans 
ia pâture Collan, ont arrêté Marcel Demolin, 20 ans, 
né et domicilié i Paris, rue du Vert-Bois, 49, qui était 
porteur de 80 boites d'allumettes d'une valeur de 81 
uancs . 

AOCLDENT D U - T R A V A I L Au tissage ljeclercq. 
Dupire, Counier Edouard, 64 ans, demeurant a Wat- , 

trelos, s'est blessé a» bras et an pied gauche en rnaness-
vrant un treuil. 6 jours de repos. 

TOURCOING 
LE BUDGET COMMUNAL POUR 1903 

Il o*l bien fait — L'illusion. — Lès prévisions 
exagérées 

L'examen du budget communal primit i f pour 
l'exercice do 11)03, tel qu'il a c t é p r i s e n t é , ven
dredi soir, au Coiifceil munic ipal , appel lo quelques 
consi t l f iat ions . Tout d'aliord, il conv ient de recon
naître que co budget es t très habi lement fa i t . E n 
un sens , ce budget , y compris lo rapport du maire 
qui y Cît jo int , es t un morceau admirable. Nous 
écrivons cela, sans ombre d ironie, parce quo l'un 
e t l'aiH re tlotiinieiit sont conçus do toile t o r l e qu'ils 
peuvent , au premier abord, faire il lusion m r l é t a t 
réel do la s i tua t ion financière de notre vi l le . C'est 
bien la préoccupation principale assurément qui a 
dû guidi-r l 'Administrat ion munic ipa le .Et u est bien 
évident qu'elle n'est pas arrivée à ce résultat de 
premier jet . Lo budget primit i f a t t e s t e un travai l 
sérieux et un travail considérable. 

D a n s la s i tuat ion actuel le , ce n'est pas sans de 
grands e t pénibles efforts qu'on pouvai t offrir un 
budget en équilibre. Or, le budget se t i en t . Il se 
boucle même, on le sai t , par un excédent de re
cettes qui, pour n'être pas très appréciable, sau
vegarde t o u t d« même honorablement les appa
rences . 

Ceci d i t , il n'est pas impossible qu'en v o u l a n t 
masquer, adroi tement , très adroi tement , la s i tua
t ion financière, l 'Administrat ion munic ipale n'a i t 
pas fini par so leurrer el le-même, bel e t bien. M. 
lo maire d i t dans son rapport: a Vous apprécierez 
quo notre s i tuat ion n'a rien d'anormal e t que, 
moyennant la faible contribution réclainêe à t i tre 
de cou ponsation du déchet que nous a fa i t subir 
lo diégrôvcmont des boisions hygiéniques (il s 'agit 
de la t a x e sur la propriété bât ie) , la ville sera e n 
oxcel lenfo s i tuat ion pour achever l 'œuvre à la
quelle vcn.s vous: êtes consacrés avec nous ». 

Lorsqu'il écrit cela, M. lo maire se suggcs l ionne 
e t essaie de se persuader lui-même. S a n s doute , 
comme nous le dis ions plus haut , M. le maire avec 
un peu d'opt imisme, y arrive-t-i l e t c'est pour
quoi il oMclaro : « Nous év i terons t o u t e digres
sion sur la s i tuat ion financière de la Vi l le qui sera 
abortïée plus u t i l ement dans quelques semaines , à 
piopo-j tic l 'emprunt qui devra être contracté e n 
vue de poureuirre les travaux en cours e t d'en-
treprendre ceux dont l 'ut i l i té et l 'urgence ne sont 
plus contestable» ». Ces ré-crvos-là sont sages , car 
:1 aurait é té bien malaisé à M. le maire d' insister 
sans risques pour son adminis trat ion . 

En effet, à regarder d'un peu près les divers cha
pi tres dos recettes e t des dépenses , on arrive, sans 
a p p o s e r dan.s c e t t e é tude le moindre parti-pris , 
à des conclusions moins assurées quo celles de M. 
lo maire. 

Certes , il n 'entre pas dans notro projet de dé
tail ler un par un les 176 numéros d'ordre qui com
posent lo budget . Ce sera i t un travai l long e t fas-
t itlioux. Mais il convient , d'une façon générale , 
d'accuser que l'on va vers lo déficit si on n'y prend 
garde à bref délai . D e plus en plus, il dev ien t ur
gent de Taire a t tent ion et de nlengagcr de dépenses 
qu'à bon escient . . Nous n'ignorons pas qu'il y a 
< u-dans les recettes des mécomptes qui ne sont pas 
imputables à la fa«,on de gérer les finances:. L'ap
plication de la loi s:ur les buissons hygiéniques a 
causé dos dépressions dans les rece t tes ; c'est en 
tendu, l^cs chargea d'assistance et d'hvgièno son t 
plus lov.rdes, assurément. Mai» il faut savoir pré
voir e x a c t e m e n t e t nous entendons par là inau
gurer un autre système financier qui répondrai t 
mieux à la réal ité dos fa i ts . Ainsi , les chiffres pré
vit ionne's tlti budget sont généra lement exagérés. 
A quoi bon? C'est un subterfuge. L'équilibre ex i s te 
sur lo |>.ip:oi'; e n fin d'année , on a des surprises 
désagréable* 11 sera i t peut-être plus sngo d'atté
nuer h s chiffres des prévisions e t ne. pas escompter 
îles ressources incertaines , voiro improbables. 

U n exemple . A l'abattoir, on relève le chiffre, 
mais la plus-value peut fort bien n'être que tem
poraire. On majore aussi la recet te pour r é t a b l i s 
sement des bains . Estait prouvé que le bénéfice 
croitrn. comme on !c désiro Ainsi do su i te . 

E t puis , il y a des aventures comme le collège 
de jennes filles, pour ne rien dire d u P a l a i s du 
Commerce, qui englout i ssent lieaucoiip d'argent. 
L'emprunt y poirrvoiera.Mais il vaut mieux suffire 
aux dépenses par la vo ie ries ressources ordinaires. 
L ' e m p i u n t e s t toujours chose anormale et un pis 
aller. Alors, on arrive a tin excédent de budget qui 
décroit de plus en plus et. qui . tel qu'il est sur uu 
chiffre de 4 mill ions e t demi, es t insuffisant. 

On pourrait , en fin de compte , fa ire au budget 
communal les mêmes crit iques qu'au budge t na
t ional . 

LA FÊTE DES JARDINS OUVRIERS. — 
L'eeuvre si populaire d e s jardins ouvriers , va tenir 
prochainement sa réunion généra le annuel le . Cet te 
réunion aura lieu cette année dans la grande sal le 
du cercle , 104, rue de Menin , d imanche prochain, 
;q décembre , à quatre heures et demie de l'après-
midi . 

L a séance organ i sée comprendra outre un rap
port sur la culture des jardins pendant l 'année 
écoulée , une série de chants de c irconstance . E n 
suite "d'intéressantes project ions des jardins ou
vriers e t en particulier des jardins ouvriers de 
T o u r c o i n g , passeront devant l es yeux des spec
tateurs qui peut être reconnaîtront des personnes 
c o n n u e s et a imées . 

I.a séance se terminera par la distr ibution des 
récomi ienses attr ibuées aux jardiniers après un 
examen minut ieux qui a été fait à deux reprises 
pas deux hort icul teurs d é v o u é s de notre vi l le 
MM. Baratte et D u q u c s n e . 

N o u s ne doutons pas du s u c c è s de cet te soirée 
qui vient couronner une année de travail fécond 
pour l 'œuvre des jardins ouvriers de notre vi l le . 

LA L I C N E D E S 0 R I 0 N S . — La l i g n e des 
tramways dite des Orions e s t aujourd'hui com
plètement terminée. L e s fils de trolley sont posés 
et la l i g n e est en état d'être exploi tée . D a n s quel
que t emps , si la c o m m i s s i o n chargée de la récep
tion d? la l i g n e vient l 'examiner et la reconnaître 
propre à l 'exploitation, l es tramways desserviront 
le populeux quartier des Orions . 

D e u x voitures feront le service en quinze mi
nutes de la place Saint-Christophe a la rue des 
Orions . Souhai tons que la mise en exploitat ion 
ait l ieu pour le 1er janvier prochain. 

CHEZ L E S E M P L O Y É S DE LA C O N D I T I O N 
P U B L I Q U E . — L e s m e m b r e s de l 'associat ion 
amicale de s e m p l o y é s de la Condit ion Publ ique , 
ont fêté l 'anniversaire de leur assoc ia t ion en un 
banquet qui a eu lieu mardi 24, chez M. Pct i t -
Warhem, place Thiers . 

Au dessert , de chaleureux vivats furent chantés 
aux m e m b r e s honoraires et protecteurs de l'As
sociation, ainsi qu'à M. Bonté , directeur de l'éta
b l i s sement . M. Bonté e m p ê c h é d'assister à cet te 
fête amica le , avait t é m o i g n é son at tachement à 
ses h u m b l e s col laborateurs. Au cours de la soirée, 
où la plus grande ga ie té ne c e s s a de régner MM. 
Jean D c s r u m a u x , Heulot , e t D e s p i n o y , charmè
rent l 'ass istance par des romances de c irconstance . 

MORT SUBITE SUR LA VOIE PUBLIQUE. 
— Jeudi mat in , vers s ix heures , un trieur, M. 
Henri Marafin, 66 ans , rue de la Blanche-Porte , 
77, passa i t rue d'Alsace, aux F r a n c s , lorsque sou
dain il s'affaissa, un passant , M. Jean-Bapt i s te 
D e s c a m p s , pe igneur , rue de l'Amiral Courbet 87, 
le releva et le transporta chez M. D u b o i s , rue 
d'Alsace 76. M. le docteur E l i e Dechcrf, m a n d é , 
ne put que constater le décès , attribué à une e m 
bolie . 

M m e Marafin, née Angé l ique A g a c h e a été pré
v e n u e avec m é n a g e m e n t de la mort de son mari 
par M. Moul ines , commissa i re de pol ice du 2e 
arrondissement . 

L e corps du défunt a été conduit à son domi
ci le par u n e voiture de s p o m p e s funèbres . 
UN ARBRE DÉRACINE PAR UN CAMION. 

— D a n s la mat inée de jeudi , vers d ix heures et 
d e m i e , M. Alfred V a n e s t , 49 a n s , d o m e s t i q u e c h e i 
M. Lorthio i s -Leurent , fabricant de tap i s , m e d u , 1 

M Pet i t -Vi l lage , passa i t rue du Midi, conduisant u n 
samion. A l'angle de cette rue e t de la place T h i e r s 
le cheval eut peur d'un tramway qui passa i t et sa 
cabra. II se jeta sur un arbre qui fut déraciné , p u i s 
d'une ruade brisa l'avajit train du camion , M. V a 
nest fut en outre projeté du véhicule sur le so l . 
D a n s s a c h u t e i l ne se fit h e u r e u s e m e n t a u c u n e 
blessure. 

D E T T E A P A Y E R . — L e sous -br igad ier d e 
sûreté Lecofct te , a mi s e n état d'arrestation j e u d i 
après-midi , rue Nat iona le , E u g è n e Delcro ix , 42 
ans , trieur, rue de l'Epine. Pour non p a i e m e n t 
d'une a m e n d e de v ing t c inq francs, prononcée 
pour ivresse , par le tribunal de Lil le , le 22 m a i 
dernier, Delcroix devra p a s s v deux jours en pri
son. Il a été transféré à Lil le . 

U N E C H U T E . — Au t i s s a g e de M. Jourdain-
Defonta ine fils, un t i sserand M. Adolphe V a n d e n -
bogarde , 17 a n s , rue de B o u s b c s q u e s 32, à R o n c q 
était occupé à nettoyer son métier , lorsque s o u 
dain il fit une chute . M. le docteur Gol i s sot , ap 
pelé à lui donner de s so ins , a cons ta té au 'pied 
droit, une entorse qui a a m e n é un gonf l ement 
assez prononcé . I n repos de trois s emaines a é t é 
prescrit. 

U N E R E C R E T T A B L E A F F A I R E . — Jeudi m a 
tin, M. Moul ines , c o m m i s s a i r e de pol ice, a reçu la 
plainte d'une j eune fille, Clara Léman, 16 a n s , 
doubleuse , rue du Pet i t -Vi l lage , 82. 

L a p la ignante a déclaré que dans la soirée de 
Noë l , en revenant de chez son oncle , M. Gustave 
L é m a n , marchand de chiffons, rue du Jambon, à 
La Marlièrc, c o m m e elle passa i t vers onze h e u r e s , 
rue de Mcnain , el le rencontra le sieur Joseph Fleur-
man, ouvrier peintre. Celui-ci aurait fait à la j e u n e 
fille de s proposi t ions dép lacées , et c o m m e il éta i t 
repoussé , il l'aurait e m p o i g n é e . D'une main il l 'au
rait bâi l lonnée , pendant qu'il e s saya i t de faire su
bir d'odieuse v io lences à Mlle Loman. C o m m e e l l e 
se débattait , F leurman l'aurait terrassée. Au cours 
de la lutte elle dit avoir perdu ses p e i g n e s et ép in
g l e s à cheveux, et avoir eu s e s vê t ement s déchirés . 

F leurman, sujet b e l g e , ne à B r u g e s , a nié l e s 
actes qui lui étaient reprochés . U s'est c o n t e n t é , 
dit il, d'embrasser Mlle L é m a n . 

M. Moul ines ayant reçu c e s déclarations contra
dictoires , a la issé F leurman en liberté. Il a adressé 
un rapport de l'affaire au Parquet qui statuera. 

V A G A r ô i N D A C R — D : M la nnit de mercredi 4 
jeudi, l'agent de police Boi-ssot » d »inc la chasse, rue 
do la Gare, à deux jeunes KCÎIS qu'il avait .a«rçus 
ernbusqtiés tî'.ins l'encoignure d'une porte -enchère. Il 
réuout à arrêter un aes dkiux rôa'ciurs. L'est un sieur 
.T-û e.s Prévost. 18 ans, né à Mouscron, défrorgeur, sans 
domicile fix.-. Jeutîi matin, Prévost a été interrogé par 
M. Moulines, commissaire de police du Z arrondisse
ment; qui a maintenu son arrestation. Le j . une vaga-
li'-nd a été transféré k Lille, à la d-spceituiii de M. le 
Procureur de la République. 

ACCin-IiNTS D U F R A W I L . — A la f"; turc d» 
MM. Motte frères, rue dVes Piats, un bàcleair. M. Fran
çois Debot, 15 ans, rue des Girondins, s est b'resé au 
nonce gauche en nettoyant des bobinots. Docteur De
buchy ; hait jours <le repos. — Au peigna ..0 de la 
Tossée. rue de Roubaix, un homme de peine. M. Evrard 
Surmont, 62 ans, rue Saint-Roch, a été contusionné au 
thorax par un coup do votent. Docteur Dele-Tan^e; 
huit jours do repos. — Au nn"me étabBssMr.cnf =un pei
gneur, M. Camille Follet, 19 ans, rue Magenti, 67, a 
été hlossé au méuius droit par une a'ent de pe'gne. Doc-
tour Montaigne: quinze jours de repos. — "Chez -•*. 
Charles <Jdoux. fonoVmr, rue de la Lacté. 65 un ma
nœuvre. M. Prospor Vandaele, 21 ans, rue de Menin, 
en tombant s'est fait une entorse au cou de p:«l droit. 
Docteur Donte; douze jours de repos. 

MOUVAUX 
RT>UNMONT DE T̂ A J E U N E S S E C A T H O L I Û U B 

A U X FRANCS. — Aujourd'hui 27 décembre, à huit 
hcurif du Roir, aura lieu la réunion mensucUv é" la j e u -
nesse Catholique. M. l'abbé Lclcu. directeur He la Jeu
nesse Catholique o'e Tourcoing et tlie fies cantons, pren
dra pour la première fois contact avec lo irroirne pa
roissial de Saint-François. Le conférencier exposera le 
propramme de la Jeunesse Catholique avec tante la 
compétence qu'on lui connaît. On peut s'attendre à un 
nombreux auditore. La salle sera bien chauffée. 

RUSULTATS D'ADJUDICATION. — Voi- i 1<* ré
sultats des ad-judiiations qui ont eu lieu jeudi à la 
mairio d\i Mouvaux : 

Eboungt. — 1?08. icry^ l o l 0 . \ r m e ! V v c Vancoib>> 
14,30 n/, 0* rabais. 

Charbon. — M. Le.rsneois, de Tourroinc est déclaré" 
adjiKicataJre à raison de 25 fr. 75 la tonn-\ 

CAKTIVSS f.cot AIRES. — Vionitc. — Adjudicataire, M. 
Allyrt r.raano, bouclier, ruo de Lille, à Mouvaux, l.Otf 
le kilog. 

Ili.r'. — M. Mullitz fKres, à Tourcoin-, à 9 fr. ob 
l'hectolitre. 

HOSPICES. — Pain. — M. Jean Lepers. b^u'anTor à 
Mouvaux. rue de Roubaix, à raison do 25 fr. 99 les 
100 kil. de pa-n blanc, et 24 fr. 93 les ICC kil. de pain 
de nT-ntre. 

Viande. — M. Louis >cix. bouclier, ru" Mirabeau, 
à Mouvaux. 1 fr. 24 le kil. do h e u f ; 2 fr. le kil. do 
lard à rôtir, et 2 fr. le kil. de veau. 

Epicerie*. — M. l>*s,sut-IWs, épicier, pla.» Fâi-
dherbe, à Roubaix, avec un rabais de 1 fr. 50 pou» 
cent. 

Lait. — M. Désiré Pl.ilippot, cultivateur à Mouvaux, 
22 fr. l'hectolitre. 

Lml battu. — 4 fr. l'hc-tolitro. 
Beurre d 0 :ijt. — M. Alfred Demeycr, à Tonr-oingS 

beurre, 2 fr. 83 le kil. ; œufs. 8 fr. 15'le cent.. 
liurc. — M." Dederck-Calonne, brasseur à U e m , 

9 fr. 43 l'hectolitre. 

L I L L E 
DEUX TRAMWAYS AUX PRISES. — nier, vers trois 

heures et demie de l'après-midi, un car F. v< nant de 
Roubaix. s'est rencontré, par suite d'une avarie d'ai
guille, rue Se Rsusaix. en face de la maison Foubert, 
avec un autre oar K. venant de Lille. Les deux lourds 
vchii'.uleK se ssat fait ré< iproquement de irraves bles
sures. f.e car F. Tenant de Lille a son avant complète
ment defsnee. et celui venant de Roubaix a ea remorque 
démolie lin enfant de 4 ans. Léon Renaud, demeurant 
avenue Verdi, à I-a Madeleine, qui se trouvait dans 
cette denueie voiture, a été blessé assez grièvement au 
front. 

LILLE LA NUIT. — One violente querelle a Ce laté, a 
propos d'un reniement de compte, au cours de la nuit 
de mardi a mercredi, dans un restaurant clo la rue des 
Oyers, entre la lenanclère de l'établlssen:: nt et deux 
consommateurs, sujets allemands. Des injures, les anta
gonistes en vinrent aux mains et se livrèrent à un pu
gilat en règle. Ix^ chopes et les verres •ervlient do pro
jectiles et le sol fut bientôt jonché de débris. L'arrivée) 
de la police mit heureusement fin a la lutte et les con-
IrtsanaDta se viront dre-v-er procès-verbal. 

Vers la même heure, ries Mutilants réveillonnant 
dans un rafé du centre, cherchèrent querelle a de pai
sibles consommateurs. Une rixe s'en suivit, an eours de 
laquelle maints horions s'échangèrent Des srents vin
rent bientôt rétablir l'ordre êl totu rentra dans 1, calme. 

UNIVERSITE CATHOLIQUE DE LILLE. M(T le 
chancelier, Mgr le recteur, M le pro-reciour. M 1,. vice-
recteur et M le secrétaire général des Facultés catho
liques s'excusent de ne lias faire d'échange de visites et 
de cartes a l'occasion de la nouvelle année 

ANNŒULLIN 
UN SCANDALE PROVOQUE PAR UN LIBRE-PEN

SEUR. — Une jeune femme gravement aiatade s'était 
confessé . lundi, avec l'intention de recevoir la commu
nion le lendemain. Mardi, vers sept heures du matin, 
un prêtre vint lui ariwvrtcr lo Saint Sacrement Mais le 
mari, un fougueux socialiste, barrait l'entrée de la de
meure et défendit au prêtre l'accès de sa demeure Cette 
attitude de la part d'un llhre-ponseur a été *e\erement 
commentée par les habitants d'Annocullin. 

1 Hôtel de la Méditerranée. Maison de 1 " 
ordre sur la Promenade des Anglais . — 
Ecrire pour plan e t tarif. 648 

C o m m u n i c a t i o n s 
ROUBAJX — Comité de détente des fils de Belge» nés 

en 1IS4. — Réunion samedi SS décembre, à huit heures 
un quart du suir. chez Dominique Rousseau, rue de 
l'Alouette Ceue réunion, au cours de laquelle doivent 
être liquides tous les comptes, sera très probablemeat 
la dernière 

Union dos Travailleurs. — Répétition samedi soir. 
à huit heures et demie. , 

Panfsro Dtlattra. — Congés pour les répétitions 
du 87 décembre et du 3 janvier prochain 

AvI» au» « slnetiennsu» ». — Une réunion aura 
lieu dimanche «S décembre, chez M. Calonne, 14, rue 
Turgot. 

L'Amicale dos Rentreur». — Assemblée générale 
dimanche 7>, a quatre heures du soir, chez M. Carlos 
Cuveile, m e de l'Aima, 190 Vote des nouveaux socié
taires; compte-rendu financier; vote d'une Commission 
de contrôle. 

Société de secours mutuelt do* anelono u n e s » . 
siéra (ranoalt. — Assemblée générale du quatrième tri
mestre, dimanche prochain. Î9. a quatre heures et de
mie do soir, au Café Delattre. L'ordre du jour Intéres
sant tous les sociétaires, par suite du rapport da l a 
Commission des finances, pour le règlement des comtrees 
de fia dTannée. tous les sociétaires se feront un devoir 
d'y assister 

W A T T R E L O S . — Musique Munlelaale. — Demain sa
medi, m décembre, à neuf heures «ta soir, rdpéUtto» 
générale 
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